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LA CROIX-ROUGE SUISSE

frontiferes. — La rencontre des deux
armies n'est au reste pas chose si imp
revue et si rapide qu'on n'ait le temps
cPenvoycr quelques deleguds i\ proximity
de la eontrde oü ces armees cheminent.

« Quant au materiel, lcs premiers
envois doivent surtout consister en vivres,
vetements suivant la saison, couvertures,
medicaments, et peut-etre instruments de

Chirurgie; les vivres surtout sont de toute
ndcessitd (conserves de viandes et de

legumes et meine pain si possible, ou tout
au moins farine que l'on fera cuire sur
place), une localite voisine d'un champ
de bataille en est ndcessairement appau-
vrie, 1'une ou l'autre des deux armees y
a passd et n'y a pas laisse grand chose,

il faut done, le plus souvent, entibrcment
nourrir les blesses recueillis, et, si des

medicaments et des appareils de panse-
ment sont chose utile, on peut a la ri-

gueur s'en passer quelques jours, tandis
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que des blesses ne pcuvent se passer
pendant vingt-quatre heures de nourri-
ture. La literie (il l'exception des couvertures)

pout se trouver dans la localite, il
en est de meine du linge et des objets
de pansement. — Tout ceci bien entendu,

pour les premiers jours seulement et jus-
qu'ä ce que des convois suppiementaires
aient pu arriver.

« Dans la contree que nous avous par-
courue, le drapeau neutralise suffisait cer-
tainement ä lui seul ä amener l'expression
de la gratitude chez les habitants de ces

localites; mais nous devons dire qu'en

voyant combien ces temoignages prenaient
une forme affectaeuse, lorsqu'a cote du

drapeau blanc on reconnaissait notre

drapeau federal, nous ne pouvons nous em-
pecher de repeter le mot par lequel celui

qui a conduit tous nos convois ä Metz
terminait son premier rapport : «II fait
bon etre Suisse!» —
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Professeur Ernest Röthlisberger: La nouvelle
Convention de Geneve.

Xul n'etait mieux qualifie que le secretaire

general de la Conference de Geneve en 1906,
qui a assiste ä toutes les deliberations, dirige
la redaction des proees-verbaux des seances et

redige les actes de cette conference, pour
presenter, sur le contenu de ce pacte entre nations

une etude systematique ä laquelle la competence

de l'auteur dans les questions internationales

vient donner sa pleine et entiere valeur.
M. le professeur Röthlisberger, qui a laisse ä

la Croix-Rouge suisse le soin de publier son

travail, a poursuivi le double but de faire mieux
connaitre la nouvelle Convention de Geneve et

d'accroitre l'interet pour l'oeuvre de la Croix-
Rouge. C'est egalcment ä la Societe suisse qu'll
a genereusement abandonne le produit de la
vente de son ouvrage.

Dans une rapide introduction, il montre
comment le droit de la guerre —- ces notions con-
tradictoires a premiere vue — a pris nais-

sance, et s'est peu ä peu codifie en des

conventions internationales, dont la Convention de
I Geneve de 1864 a ete un des premiers et des

plus nobles essais. II rappelle ensuite les ori-
gines de la Convention de Geneve, dans les

premiers balbutiements d'accords intervenus
entre armees belligerantes ou commandants de

corps. II montre les lacunes et les difficultes

d'application pratique de cette premiere entente

entre Etats, les tentatives faites pour l'ameliorer

en utilisant les lumieres de la pratique et de

l'experience, et qui aboutirent ä la Conference

diplomatique de 1906 ä Geneve. Puis il deerit
la composition de l'assemblee reunie ä Geneve

en juin 1906, pour proceder ä la revision du

pacte de 1864, l'esprit de bonne entente qui
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animait les delegues, leur sincere desir d'arriver
ä des conclusions pratiques en sacrifiant sur
l'autcl de l'humanite tout ce que les exigences
militaires n'interdisaient pas de stipuler.

Enfin la plus grande partie de son etude,
cela va de soi, est consacree ä l'examen des

prescriptions inscrites dans la nouvelle Convention.

Chaque principe est examine avec autant
de soin que de competence. C'est avec raison

que, dans ses conclusions, jetant un coup d'oeil

d'ensemble sur l'ceuvre de revision achevee,

l'auteur qualifie le resultat obtenu de remar-
quable et fort satisfaisant.

Enfin par une heureuse evocation, l'auteur
fait vivre en quelque sorte la Convention en

montrant son fonctionnement ä travers les diffe-
rentes phases de la guerre depuis sa declara¬

tion jusqu'ä la cessation des hostilites, en passant

par le jour de la bataille et les jours sub-

sequents, consacres au relevement des morts,
au pansement des blesses, ä la restitution du

materiel et du personnel sanitaires.
Cet ouvrage, qui est illustre de plusieurs planches

rappelant les seances de la Conference de

Geneve, se termine par la reproduction en fran-
gais et en allemand du texte de la Convention
du 6 juillet 1906, ainsi que celle de la Haye,
du 18 octobrc 1907, appliquant it la guerre
maritime les principes de la Convention de

Geneve.

Tous les amis de la Croix-Rouge n'hesiteront

pas ä se faire ii eux-memes, ainsi qu'ä la So-

ciete centrale suisse, le plaisir d'acquerir cette

tres interessante etude.

Reliure pour la «Croix-Rouge suisse 1908»
L'administration du journal mettra en vente des novembre 1908, des reliures en toile car-

tonnec grenat, au prix de fr. 0. 60.
Des cartes-commando scront joiiites au numero d'octobre.
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Nouvelles de l'aetivite des soeietes

Exercice combine des samaritains de la
Chaux-de-Fonds et de St-lmier. — Dimanche

apres-midi 16 aoiit, a eu lieu, it la Cibourg,

une reunion des soeietes de samaritains de la
Chaux-de-Fonds et de Saint-Imier, combinee

avec un exercice en campagne. Dix-huit per-
sonnes, avec des blessures plus ou moins graves,

depuis Celles presentant un danger de mort ä

d'autres plus legeres, furent soignees et pan-
sees par les membres masculins et feminins des

deux soeietes de samaritains. Le materiel de

transport' consistait en une ambulance fabriquee

au moyen de deux velos, sur lesquels on avait

place un brancard en bois de maniere ä per-
mettre ä deux velocemen de partir ä toute vi-
tesse avec une des victimes de l'accident; des

brancards it bras, un char ä echelles, sur le-

quel on avait fabrique une espece de matelas

avec des cordes entrecroisecs d'une echellc ä

l'autre, et du foin.
L'exercice a ete inspecte par MM. les doe-

teurs Mieville, de Saint-Imier, et Borel, de la

Chaux-de-Fonds, qui se sont declares tres satis-

faits de la maniere dont l'exercice a ete

combine, du temps employe et des pansements, qui
generalement ont ete tres bien executes.

Les membres des deux soeietes se sont ensuitc
reunis en une jöyeuse agape, oil la plus franche

cordialite n'a cesse de regner. Une fois de plus,
les samaritains ont demontre combien peut etre

precieux leur concours lors d'un accident. Nous

ne pouvons que les encourager et faire des voeux

pour que leur oeuvre trouve beaucoup d'imita-

teurs, qui viennent grossir leur phalange, car les

curieux etaient nombreux, et tous ont suivi avec

un vif interet le travail des devoues samaritains.
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